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-J'oserais affirmer que c'est une jubarte de
grande taille, fit observer Dick Sand.

Certes, répondit le rapt. Hull, qui se passion-
nait peu à peu. Je lui donne environ soixante-
dix pieds de longueur !

-Bon 1 ajouta le maitre d'équipage. Il suffi-
rait d'u-e demi-douzaine de baleines de cette
taille pour remplir un navire grand comme le
nôtre !

-Oui, cela suffirait ! répliqua le capt. Hull,
qui monta sur le beaupré afin de mieux voir.

-Et avec celle-ci, ajouta le maître d'équi-
page, nous embarquerions en quelques heures la
moitié des deux cents barils d'huile qui nous
manquent I

-Oui !.... en effet.... oui!.... murmurait
le capt. Hull.

-Cela est vrai, reprit Dick Sand, mais c'est
une rude affaire, quelquefois, de s'attaquer à ces
enormes jubartest!

-Très rude, tiès rude ! répliqua le capitaine
Hull. Ces baleinoptères ont des Queues formi-
dables, dont il ne faut pas s'approcher sans dé-
fiance ! La plus solide pirogue ne résisterait pas
à un coup bien appliqué. Mais aussi le profit
vaut la peine !

-Bah! dit un des matelots, une belle jubarte
est tout de même une belle capture !

-Et profitable ! tépondit un autre.
-Ce serait dommage de ne pas saluer celle-ci

au passage !"
Il était évident que ces braves marins s'ani-

maient en regardant la baleine. C'est toute une
cargaison de barils d'huile qui flottait à portée
de leur main. A les entendre, sans doute, il n'y
avait qu'â arrimer ccs barils dans la cale du
Pilyrim pour en compléter le chargement !

Quelques-uns des matelots, montés dans les
énfléchures des hauhans de misaine, poussaient
des cris de convoitise. Le capt. Hull, qui ne
parlait plus, se rongeait les ongles. Il y avait
là comme un irrésistible a mant qui attirait le
Pilqrim et tout son équipage.

" Maman, maman ! s'écria alors le petit Jack,
je voudrais bien avoir la baleine pour voir com-
ment c'est fait !

-Ah ! tu veux avoir cette baleine, mon gar-
çon ? Eh ! pourquoi pas, mes amisY répondit le
capt. Hull, cédant enfin à son secret désir. Les
pêcheurs de renfort nous manquent, c'est vrai
mais à nous seuls....

- Oui ! ou1 ! crièrent les matelots d'une seule
voix.

-Ce ne sera pas la première fois que j'aurai
fait le métier de arponneur, ajouta le capitaine
Hull, et vous allez voir si je sais encore lancer
le harpon !

-Hurrah ! hurrah ! hurrah !" répondit l'é-
quipage.

(La suite au prochain numéro.)
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Adresser toutes les communications concer-
nant le Jeu de Dames à M. J.-E. TOURANGEAU,
bureau.de L'OPINION PUBLIQUE,, Montréal.

Solutions justes du problème 245

Montréal : MM. H. Leclerc, N. Chartier, Z.
Pouliot, J.-O. Pément, H.-R. Denis A. Rochon,

Québec : MM. N. Langlois J. Lemieux.
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LAMOUREUx, 589, rue Ste-Catherine.
Pour problèmes, parties, etc., à Mr 0. 'RKMPic

698. rne St-Bonaventure. Montréal.

SOLUTIONS JUSTES

Probleme No. 252.-MM. H. Lafrenière, T. Gagnier,
M. Toupin et P. Giroux, Montréal ; L. O, P.. Sher-
brooks ; M. Lalandry, New-York; Un amateur. Ottawa.
T. Lacasse, Lowell, Maso.; V. Gagnon, F. Côté, Z. De-
launtis, Québec ; A. C., St-Jean ;Triflitvien. Trois-
Rivières; N. P., Sorel

-Fante d'espace, nous ne pouvons publier de nont-
velles éc'hiquiéennese cette semaine.
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BLANCS.
Les Blancs jouent et gagnent.

!Solutlonl du problème No. 252.
Blanca. Noirs.
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PRO>BL ME No. 250.

LETrTRE 'W.

Composé par M. W. 8HINKMAN. Grand Rapide, Mieh.
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BLANOS.
Les blancs jouent et font mat cn 2 îcoups.

Soluion
Blancs.
1 P 7e t)
2 P fait C
3 D 4e C )
4 Mat.

du Prohlème- No. 253.
Noirs.

I R joue'
2 Rl iu P ii'ii
-i i

132e PARTIE
Jouée le 22 avril 1SSO au Caié de hiteégenie, P[i.

Partie Viennoise.
Blancis. oirs.

M. A. Cil-e. M. Di si.zaywNy.

1 P 4e R I PIe Tt
2 C 3ePD 2 C :e FR
3 P 4e FR 3 I4e D«) ,
4 P 3eD 4 F5eoCD
5 P 3e T O (b) 5 F pr C, échec
6 PprF 6PprPP
7 PF prP 7 C 5e C R
8 P4e D 8 P6e R
9 C 3e TR 9 C 3ie FD
10 D 3e FR 10 C pr PD (c)
Il P prC Il Dpr P
12 T ler CI) 12 Dfie FD, écbec
13 R ler D l3 C prP R (d;
14 D pr PR 14 F Se C, échee
15 F 20 R 15 Roquent TD, éch.

(a) Cette maniere de répondre à la - Viennoise " est
très solide et vaut au moins autant que le coup prOew
nisé : 3 C 3e F L.

(b) Une faute -le début qui fera perdre la partie. Le
coupjuste était P pr PR. auquel les Noirs doivent ré
pondre par P 5e D oit par C pr P. comîîme idans une Par-
tie du match entre MM. steintlz et tlacklburne.

(c) Sacrifice parfaitement juste.
(d) Le meilleur coup, croyons-iious -Stratégie.

-Il y aurait beaucoups mîîoinîs le insère et di
maladies dans le nionde si om faisait un plus
grand usage des Amers de Houbloi. C'est une
vérité qui se répand partout ;(l esti illiers de fa-
miles constateîît que c'est le îîîîîyet) le fiolis
dispendieux de conserver la saute. NNous oîî-
seillons à tout le monde d'et faire l'essai W
& A. Rochester, N.-Y.

60, rue St-Joseph, Montréal

Mèrms! Mères!! Mères!!!
Etes-vous troublées la nuit et tenues éveillées

par les souffrances et les gémissements d'un en.
faut qui fait ses dents ? S'il en est ainsi, allez
chercher tout de suite une bouteille de StinoP
CALMANT DE ÍME WINsLOW. Il soulagera
immédiatement le pauvre petit malade-cela est
certain et ne saurait faire le moindre doute. Il
t'y a pas une mèere au monde qui, ayant usé de
ce sirop, ne vous lira pas autssitôt qu'il met en
ordre les intestins, donne le repos à la mère,
soulage l'enfant et rend la santé. Ses effels
tiennent de la magie. Il est parfaitetment inof-

4Ynsif dans tous les oas et ogr(alle a predie Il
est ordonné par tu des plus ancins et (les ne'-
leurs médecins du sexe lé iii1ii-n aux Etat-Ui
Les instructions nîécessaies pour aite usage du
sirop sont données avec thlqu- houteme Exi-'er
le vérituIble qui porte le / d, 1- e il' TT ISet
PEf KINS suri linvejlope ext r uteii. En s lie
chez tous les ph-arinaietis,. 25 encts: la Iouit-
teille. Se méfier îles contrefaî'ons.

Toux. - Les iroena ironilo Tric/ sont
propres à guérir la iorx, le NimAiL lt c;,
l'ENLUEI NIr et lis t ærli : is es
t-i.. Dpis tri-lite ansque -s ri s-
QUtcs sont en usage, ils n'ont fait que gagneIr
ei populirité. Ce n'est rien de neuf, mai- ils
ont éte expériiientés depuis bien longtemps et
ils ont mérité d'être rangée ai; norilie de ces
rirs remèdes qui procurentt uni- gitérison cer-
taille dans le siècle ot nous vivons.

La Guorge. -- L-:r' T;ocitsrces tii- lnow s
POUR LEs I1iNCH s agissenit directmenleit sur
les organes de la voix. Ils ont un cff-t extriaor-
dinaie sur toits ls deordres de la ( tore 1 t d1
Larynx, rétablissant le soin de la voix éteinte,
soit par le froid oui par épuisetrient, et la rend
claire et distincte. Les 0om-t'uirs et les Chaîi-
teurs reconnaissent l'utilit les T'rioc1 Qre.

Un ur:, une 'To'x, u1 CTxrA .: tun
MAL DE COLs exig-it uine att-eiiiei iîîniné.
diate, vu qu'en les ti·gligeant i peti devenii
pulmonaire a un degré incurable. " Les 'To
CRIsQUEs DE EoWN POUR LEs BisCiIEs "
vous donneront toujours un soulagetmentt. Dé-
fiez-vous îles coitrefaç;oins, elles sont lis niii-
sibles. Les véritables " P>rowîî's Broniiclite
Trocbes " se vendenit seulenient p-r • -dtp.

PASTILLES PECTORALES
Ces pastilles sont fortement recommandces

contre les Bronchites, Rhumes, Toux opiiiiâtre,
Catarrhe, Extinction de voix, etc., etc.

En vente dans toutes les Pharmacies. Seul
propriétaire,

S. LACHANCE, Chimiste,
946, rue Ste-C'atheriine. Mont réal

Décisions Judiciaires concernant les
Journaux

lu. Toute personne qui retire regulierement
un journal lu bureat, de poste, gj'telle ait sous.
crit ou ion, que ce journal soit adressé à son nom
ou à celui d'un autre, est responsalie du paie.
ment.

20. 'Toute personne qui renvoi- un j ournal est
tenue de payer tous les arrérages qu'elle doit sur
l'abonnement ; autrement, l'éditeur pet otnti-
nuer à lui adresser jusqu'a ce qu'elle aîit payé.
Dans ce cas, l'abonné est tenu de donner, en
outre, le prix de l'abonnement jusqu'a mto-
ment du paiement, qu'il ait retiré out nion le
journal du bureau de p*oste.

3o. Tout abonné peut être pulirsuivi I-oui
abonnement dans le district où le journal se pli
blie, lors même qu'il lemieurerait a hes 'n.
taines île lieues de cet endroit.

4u. Les tribunaux oit décide que 'I la faitt
refuser tic retirer un journal du bur-auiJ. I- pi,
ou de changer de résidence et de lai-,r ein-.
ler les numéros à l'ancienne adresse, conilstitu-
une pîresopnîîtion et une preuve priîîw id'ii
tenittion de fraude.

Aniers de Hloublon.-E cnteindan<t vanîter-
les propriétés des Amers de Houblon, quelqlueâ
personnes s'ecrient : "lMensonges, imposturi'
grossière que tout cela." N'allez pas si vite, s'il
vous plait, car si vous voyiez tours les pier-
sonnes qui ont été raneiées des pot tes du toms
beau, pour ainsi lire, et qui jouissent aujour-
d'hui d'niti, santé florissatite, gce à l'uagi'ulc
Aners de Hîoublon, voUs vols écrierir:'"lToit
ce q'on à e; dit n'est que la pme vérié'' '-r
l'aminiontiie danîs unme auîtr-e-colontne.

CADEAUX DE NOEL
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LES EFANTS

Ecoutez sur l'enfance cette jolie pièce
du poète Longfellow :

Venez, venez, enfants, j'entends vos
jeux, et les problémes qui troublaient mon
âme s'évanouissent aussitôt. Vous ou-
viez mes fenêtres vers l'Orient, et du côté
oà les pensées ressemblent à des oiseaux
qui chantant au lever du matin.

("est dans vos cœur-s que se lève le
soleil et les oiseaux chantent dans vos pen-
sées; dans votre âme coulent les clairs
ruisseaux ; dans la mienne est le vent
d'automne et la première chute de la neige.

Ah ! que serait pour nous le mtnde,
si nous n'avions pas les enfant 1. Nous
verrions en tremblant derrière nous les
trnèbri-s, devant nous le désert.

' ce que les feuilles sont à la foiét, ce
que l'air et la ilumière sont à la plante, ce
que la sève est au bois, les enfants le sont
au monde. A travers les enfants, il sent
les rayons d'un climat plus brillant et d'un
soleil plus chaud.

Venez à moi venez, venez, enfants.
Chautez à mes reilles ce que les oiseaux
et les zéphyres chantent dans votre rayon-
nante atmosphère.

" Que sonlt, toutes nos querelles et la -sa-
gesse de nos livres comparées à vos ca-
resses et à la gaieté de vos regards

" Vouts valez mieux que toutes les bal-
qoles que l'on a chantées. Vons êtes des

p mues ivniuts et le reste est déjà mort."

Prix du Marche de Détail de Montréal

Montreal, 24 décembre 1884).

FARINE S _. $ C.

Farin4m le nitl île la campagne, par 100 lbs -2 -o 3 00
larine d'avoine.------.---.-----........2 30à 2 50
Fariiedeblé-d'inde......---..-------- - a25 I 10
qarrasin - .-------- ----- ..-- -- iOt 2

GRAINS
Blé par mino....-----.---. --.-.... .---.. 50 a 170
Pois do----------...---------------080à00
- rge ------------ 7----------•- 5090
Avoine par 40lb......-----.----------5. 0 40
Sarrasin par minot.......-».......----.--
Mil dii-.--------------.---------15016
Lin do- .........-------.--------- 00000
Bté-'udeito-----------------------0 70 à 0 75

LAITERIEt
iaetivre-0 75 * 'i30

Beuirresalé do----------------------O 20 à 0 22
Bromare à la livre ---. ----....- ----- 3... 0 à 3

VOLAILLEs
Dindes(vieux)au couple.......-------...
Dindes(jeunes do ..............
Oies au couple.--------- -.----------
Canardsau couple--.------------.-.----
Poules do .----------. --------.
Poulet. do ..---. . -----..---.

1 50 a 2 00

1 00 à i 25
0 40 à 0 55
0 40 à 0 50
o 3o à O 40

LÉtGUMER .

Pommes au nari--...............-------..... 10 2 5

Patatesau sac .......---------.--------- 0 45 à 0 .
Fèves par minot...............---- ..---- 1 20 à i 40
Dignons par tresse-...--.-----.-------. 0 04 à () 0.5

GIBIERS
Canards(sauvages> par couple.........- 0 35 a 0 40

do noirsparcouple-.....------.---. 0 50*à0 60
Plenviere par douzaine........------.... 0 00 à 0
Bécasses au couple-----...........---.-. 0 00 à 0 00
Pigeons domesiques au couple .......... 0 15 à O 20
Perdrix au ciouple.........----------... 0 75 à 0 80
Irourtesà a<ouzaine.................. 0 00 à 0 00

vlANDEs
Sateula la livre-..............--...-----. 0 05 O 10
Lard do- .....-.......------- O... 0ILl6012
Stioutn do ......-........ ......-- 007 à 0 10
Agneau do ..-- ..............-----. 0 os à 0 10
Lard frais par 100 livres.................7 50à 8 00
bonuï par 100 livres-..................5---. 50à 7 00
.iévres ........................-..----... 0 00 à 0 00

DIVERS
Sucre d'érable à la livre..............--. O 08 à ' 0t

Sirop d 6rable au galon-.-....-........... 0 8g à 1 0
Mielâàla livre....................-. 0. 12 à Q 15
(Eufsfri-ais à la douzaine.----..---...... 0 20à0 25
Haddock à la livre...................... 0 95 à O 10
Saindoux parlivre...................... 0 11 à 0 12
Peauxà la livre........................ ()07 ài1Co

Marché aux Betiaux
saouf, ire qualità, par 100 Ibn. ... 685 tou a 7 530

B«ufi2me qualité.................... 3 75 a 0i
Vaesàlait-...............*..........-- 15 00à 25 00
Vaches extra...................-...25 00 à 40 o
Ve4'x, ,re qualité....................4 Oi0 à5 00
Veaux, 2me qualité................... i )00 à 4 0
Veaux, 3mequalit-------------------i.1 uà -2 no

'oiu, Ire qualité, par tO bottes.-...... 6 7 00 8 )
Eoln, cne qualit6 ...................... 1 00 à 6 00
Paille,. re quae't.........-...-.. 0 4 0

CADEAUX DU JOUR DE L'AN!
En Or, en Argent et en Plaqué.

SP11IALITE DE

MONTRE 2 Ori, en A eN t BIJOUX g OUTESSORS,
BRONZES, ARGENTERIES, ARTICLES DE FANTAISIEV etc.

ARMAND BEAUDRY
«269,, Notre-Dame. Montrel.


